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HISTORIQUE DE LA « POLITIQUE DROGUES » À GENÈVE

Années 80
Approche basée sur l’abstinence et la répression

Apparition du VIH/Sida

Années 90 – Changement d’approche

Premières distributions de seringues et mise en place d’un programme de prescription 

d’héroïne

Création d’une commission mixte en matière de toxicomanie 

Création du « fonds drogues »

Adoption par le Conseil d’Etat d’une politique drogues sous l’angle des 4 piliers

Années 2000 

Ouverture du Quai 9 

Création du dispositif « Nuit Blanche »

Résurgence du crack en 2022

Adoption par le Conseil d’Etat d’une stratégie contre le crack
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LES ACTEURS DE LA MISE EN ŒUVRE DES 4 PILIERS

Prévention

Canton

Hôpitaux Universitaires de Genève (HUG) 

Ville de Genève (veille sociale)

Partenaires associatifs 

Thérapie et insertion

Réduction des risques

Canton

Hôpitaux Universitaires de Genève (HUG) 

Partenaires associatifs

Répression

Canton

Ministère public 

Ville de Genève: Police municipale
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Canton

Hôpitaux Universitaires de Genève (HUG) 

Partenaires associatifs 



GENÈSE DE LA GESTION DE LA CRISE DU CRACK

PRINTEMPS 2022

ETÉ-HIVER 2022

PRINTEMPS-ÉTÉ 2023

AUTOMNE 2023

Présence de dealers aux Pâquis, notamment aux abords d’une école 

Opérations de la Police municipale renforcées et actions conjointes PolCant/PolMun

Fermeture du préau décidée

Séance avec le Magistrat cantonal en charge de la sécurité et de la santé

Le canton décide de mandater Addiction suisse pour la réalisation d’une étude

Premières mesures d’urgence prises par le canton

Parution de l’étude d’Addiction suisse

Quai 9 n’accepte plus les consommateurs de crack en journée

Mesures d’aménagement d’urgence prises par la Ville

La Police municipale rejoint le Copil « Quai 9 crack » 

Le Conseil d’Etat annonce la parution d’un plan stratégique de 

prévention et de réduction des risques pour les consommateurs 

de crack
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L’ARRIVÉE DU CRACK À GENÈVE
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LE CRACK : DE QUOI PARLE-T-ON ?

Dérivé de la cocaïne pour lequel il n’existe pas de produit de substitution

Une drogue ultra-addictive qui se fume dans une « pipe à crack »

Un produit très bon marché en comparaison de la cocaïne (env. 10 F/inhalation)

Très facile à préparer quand il n’est pas vendu déjà prêt à la consommation

Qui est consommée par des « poly-consommateurs » avec qui il est très difficile 

d’établir le lien

une drogue qui a des conséquences dévastatrices sur la santé des 

consommateurs et qui engendre des problématiques sécuritaires 

(incivilités, actes de violence)
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POURQUOI CETTE PROPAGATION ?

L’OFFRE

Transformation de l’offre : du «crack à fabriquer soi-même» au 

«crack prêt à l’emploi»

Hyper disponibilité du produit 

Un trafic qui est venu de France par des filières de dealers 

d’Afrique de l’Ouest

LA DEMANDE

Des consommateurs précarisés. Ce n’est certainement pas un 

hasard si le crack est apparu juste après la crise sanitaire

Facilité de consommation du produit (caillou prêt à l’emploi)

Rapport coût (10F) / efficacité (effets très rapides)

Beaucoup de passage à Genève
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QUAI 9 

CONSOMMATION SÉCURISÉE
Espace de consommation et de repos

Accueil inconditionnel pour autant que l’on soit majeur

Sleep In (12 lits)

ACCOMPAGNEMENT SOCIO-SANITAIRE
Médecine de premier recours et dépistage HIV/hépatites

Présence de soignants du Service d’addictologie des HUG

Activités occupationnelles dites « bas seuil »
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Genève est l’une des premières villes européennes à avoir 
mis en place ce type d’espace de consommation

Géré par l’association Première Ligne, l’espace

Quai 9 est situé à proximité de la Gare Cornavin



UNE AUGMENTATION EXPONENTIELLE
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LES CONSÉQUENCES DE CETTE « CRISE DU CRACK »

S UR  L E  S E N TIMENT 
DE  S ÉC U RITÉ

S U R  
L’ATTR ACTIVITÉ  DE  

L A  V IL L E

SUR LA SANTÉ DES 
CONSOMMATEURS

PARTICULIÈREMENT AUX PÂQUIS 

ET AUX GROTTES

Problèmes d’ordre ou de nuisances
publiques liés à de nouvelles
scènes de la drogue où le crack
joue désormais un rôle important

UNE SCÈNE OUVERTE EN PLEIN 
CENTRE-VILLE

Les commerçants, habitants et

touristes se plaignent de l’image

projetée par cette scène ouverte en

plein centre-ville

DES BESOINS SOCIO-SANITAIRES 

ACCRUS

Difficulté pour les structures

existantes comme Quai 9 de

répondre à ces nouveaux besoins de

consommateurs de crack

(cohabitation difficile avec des

consommateurs d’autres substances)
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LES GRANDES LIGNES DU PLAN 
CANTONAL CONTRE LE CRACK

Un plan élaboré par le canton, en concertation avec

l’association Première Ligne (qui gère le Quai 9) et la Ville

de Genève. Durée: 3 ans. Coût: 6 Mio de francs/an

Accueil des consommateurs de crack dans une annexe au local existant

de Quai 9

Renforcement des maraudes

Augmentation de la capacité du dispositif de mise à l’abri et de repos

Présence active des polices cantonale et municipale pour dissuader la

consommation dans l'espace public et la lutte contre le trafic de

drogues

Accompagnement social visant la mise à l'abri en hébergement d'urgence

selon le modèle éprouvé de Housing First ("le logement d'abord")

Création de quatre places spécifiques en foyer pour les enfants de

parents souffrant d'addictions
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CONSÉQUENCES SUR LE SENTIMENT DE SÉCURITÉ

MESURES COMPLÉMENTAIRES PRISES PAR LA VILLE

SÉCURITÉ

gêner les dealers par une présence policière visible ;

éloigner les consommateurs et les dealers des abords
des écoles et des places de jeux ;

sécuriser les entrées/sorties des écoles là où la
présence de dealers et consommateurs est
constatée ;

rassurer la population en montrant l’uniforme
(patrouilles pédestres, fourgon mobile de proximité) ;

contenir les consommateurs vers Quai 9.

A Genève, la Police municipale est compétente pour sanctionner la détention et la
consommation de stupéfiants.

La Police municipale collabore avec la Police cantonale dans le cadre d’un Contrat
local de sécurité (CLS).

Fournir du renseignement à la Police cantonale (via les patrouilles, le travail d’îlotage,
les interactions avec les habitants du quartier et le directeur de l’école de Pâquis-
Centre).

Les agents de la Police municipale doivent aussi être formés pour interagir avec ce
type de population (en cours avec Quai 9).
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CONSÉQUENCE SUR L’ATTRACTIVITÉ DE LA VILLE

MESURES COMPLÉMENTAIRES PRISES PAR LA VILLE

AMÉNAGEMENTS

proposer des aménagements urbains visant à contenir les 

consommateurs aux abords de Quai 9.

PROPRETÉ

renforcement du dispositif (déjections humaines, 

urine, odeurs, littering).
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SYNTHÈSE

Comprendre

Agir

Se coordonner

Anticiper
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